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BIOGRAPHIES  

Intervenants  

Ivor Ichikowitz est le fondateur de la Fondation de la famille Ichikowitz (IFF), une 
organisation basée en Afrique du Sud qui se consacre à la promotion des principes de 
citoyenneté active par la préservation du patrimoine africain, la conservation de 
l’environnement et l’autonomisation des jeunes. L’éthique de l’IFF est de développer la 
prochaine génération et celles qui suivront, grâce à l’éducation pour renforcer l’autonomie et 
assurer la préservation des trésors naturels de l’Afrique du Sud et des histoires et récits de 
ceux qui ont aidé le pays à passer du statut de paria à celui de phare international. En 2020, 
l’IFF a commandé l’enquête la plus complète sur la jeunesse africaine, l’Enquête sur la jeunesse 
africaine 2020, couvrant 14 pays africains et interrogeant plus de 4 000 jeunes. L’objectif de 
cette étude annuelle est de fournir une feuille de route aux gouvernements, aux décideurs 
politiques, aux investisseurs et aux jeunes du continent, qui constitueront la plus grande 
source de capital humain, de consommateurs, d’entrepreneurs et d’innovateurs de demain.  

La famille Ichikowitz est également active dans la lutte contre le braconnage qui décime les 
ressources naturelles de l’Afrique. L’IFF a financé une académie pionnière et unique en 
matière de lutte contre le braconnage où les gardes forestiers sont formés et équipés pour 
lutter contre le braconnage des rhinocéros, des éléphants et des pangolins. La fondation a fait 
don d’avions et d’unités K9 au parc Kruger d’Afrique du Sud et aux parcs nationaux du 
Gabon, mettant ainsi en place la force spéciale d’intervention rapide anti-braconnage du 
Gabon afin de protéger les éléphants de forêt menacés d’extinction. 

Les entreprises d’Ivor sont présentes sur quatre continents et dans de nombreux secteurs. Il 
est titulaire d’une licence en art dramatique de l’université du Witwatersrand. 

Achaleke Christian Leke est un expert en consolidation de la paix et en lutte contre 
l’extrémisme violent, avec 16 ans d’expérience, originaire du Cameroun. Achaleke a mis en 
œuvre plus de 600 projets communautaires et mondiaux visant à promouvoir 
l’autonomisation des jeunes et leur participation à la construction de la paix. En 
reconnaissance de son leadership et de son expérience dans le domaine de la jeunesse, de la 
paix et de la sécurité, M. Achaleke a été nommé ambassadeur de la jeunesse pour la paix de 



 
l’Union africaine, représentant la région de l’Afrique centrale pour la période 2022-2024. 
Achaleke est actuellement directeur exécutif du Local Youth Corner Cameroon (LOYOC). Son 
travail de soutien en matière d’éducation, de santé mentale et de moyens de subsistance pour 
les enfants et les personnes touchées par Boko Haram et d’autres groupes armés au Cameroun 
est devenu un modèle dans le pays. En outre, son rôle de facilitateur des dialogues 
communautaires menés par les jeunes dans les régions anglophones touchées par le conflit est 
en train de façonner la participation des jeunes au processus de paix au Cameroun. Il a réussi 
à intégrer des approches communautaires, des expériences de première main et des 
recherches dans son travail, ce qui l’a positionné en tant qu’expert mondial pour plusieurs 
organisations nationales et internationales.  

M. Achaleke a reçu plusieurs prix nationaux et internationaux, notamment le Prix canadien 
des droits humains 2023, au nom du LOYOC, le Prix luxembourgeois de la paix en 2018 et, en 
2016, le titre de jeune personne de l’année du Commonwealth, décerné par Sa Majesté la reine 
Élisabeth II.  

Il est titulaire d’un master en développement international : Conflit, sécurité et 
développement de l’Université de Birmingham. 

Mme. Phyllis Muema est actuellement la directrice exécutive du Centre de soutien 
communautaire kenyan (Kenya Community Support Centre, KECOSCE), un poste qu’elle 
occupe depuis janvier 2009. Elle est experte en développement social. Mme. Muema est une 
responsable locale en CVE avec 9 années d’expérience dans la conception de projets qui 
s’attaquent aux facteurs de l’extrémisme violent, renforcent les capacités locales des groupes 
communautaires et de la société civile, favorisent le dialogue politique et l’influence. Phyllis 
Muema a joué un rôle dans l’élaboration de la version préliminaire de la politique de gestion 
des conflits et de consolidation de la paix nationale au Kenya, de la version préliminaire de la 
stratégie de lutte nationale contre la radicalisation et est un membre du Forum global de lutte 
contre le terrorisme où elle contribue par ses perspectives au niveau communautaire sur la 
lutte contre l’extrémisme violent. Phyllis Muema intervient sur le rôle des sociétés civiles dans 
la confrontation de la violence au Centre européen d’études de sécurité. Elle a fait partie du 
comité de pilotage de Global Community Engagement and Resilience Fund (GCERV). 
 
Elle est titulaire d’un diplôme de troisième cycle en ressources naturelles et humaines ainsi 
qu’en gestion des conflits et consolidation de la paix du Danida Fellowship Centre (DFC). Elle 
possède également un certificat de gestion des affaires de l’École de gouvernement du Kenya. 
 
Mutaru Mumuni Muqthar est un praticien de la prévention et de contrecarrer l’extrémisme 
et directeur exécutif du Centre ouest-africain de lutte contre l’extrémisme (WACCE). Son 
travail porte sur les fondements de la radicalisation et de l’extrémisme violent afin de mettre 
en œuvre des stratégies et des politiques nationales et régionales efficaces de lutte contre le 



 
terrorisme. Son travail a permis d’approfondir la compréhension locale de la radicalisation et 
de l’extrémisme violent en Afrique de l’Ouest. Il a permis à plus de 9 600 jeunes et leaders 
communautaires de devenir des ambassadeurs de la paix et de renforcer la résistance aux 
conflits et à l’extrémisme violent en Afrique de l’Ouest. M. Mutaru participe fréquemment à 
des conférences et est invité à donner des cours dans plusieurs institutions au Ghana et à 
l’étranger. Parmi d’autres récompenses, Mutaru a reçu le prix de l’Africain de l’année (2018), 
le plus jeune lauréat à l’époque, pour son travail déterminant dans la prévention de 
l’extrémisme violent en Afrique. Il est également un ancien élève du programme « leaders 
émergents du secteur de la sécurité » du CESA, du Mandela Washington Fellowship (2016), 
du programme des théoriciens ASF de l’Aspen Institutes (2018), et sert de mentor pour la 
carrière et le développement professionnel des jeunes.  
 
M. Mutaru est titulaire d’un master en terrorisme international, criminalité mondiale et 
sécurité internationale de la Coventry University et d’une licence en administration des 
affaires de l’université d’Ashesi.  


